BULLETIN DE REINFORMATION DU MERCREDI 22 MARS 2017 
(Extraits) 
Grands sujets 
Lancement du collectif « Tout sauf Macron »
On assiste au lancement d’un collectif « Tout sauf Macron » ? 
Oui, c’est ce que l’un des fondateurs de ce collectif, le militant souverainiste Pierre Charron a révélé à nos confrères du site Parisvox. 

Quel est le point de départ de ce collectif ? 
Tout part du constat que les propos du candidat Macron sont un peu trop bien relayés par les médias du système, sans analyse critique. Cet ancien ministre de François Hollande, donc partiellement responsable du bilan de celui‑ci, se voit adouber par la classe politico‑médiatique comme un homme neuf et porteur d’espoir. 

Quel est le but de ce collectif ? 
Il est dit des Français qu’ils auraient la mémoire courte. Ce collectif entend la leur rendre. Tout d’abord, leur présenter Macron comme le digne héritier du social‑libéral Hollande. Leur rappeler également, qu’ayant travaillé pour la banque Rothschild et ayant fait siennes des revendications du MEDEF, Macron est également l’homme du système dans toute son expression la plus anti‑française. En témoignent ses déclarations sur l’identité et la culture française ou le colonialisme. 

Quels moyens seront mis en œuvre par ce collectif ? 
Tous ceux qu’il sera possible de mettre en œuvre, à savoir la prévention, la sensibilisation et le militantisme, notamment via les réseaux sociaux, seul espace de liberté pas encore totalement préempté par les médias de propagande. L’occasion de mettre notamment en lumière les affaires qui touchent le candidat d’« En Marche ». 

Pour Pierre Charron, le mot d’ordre « Tout sauf Macron » ne doit pas connaître de limites 
Il se dit prêt à voter Mélenchon, s’il le faut, ce dernier ayant au moins pour lui de ne pas être inféodé « aux grandes puissances mondiales et à l’Allemagne ». 

Appuyée par la Russie, la Syrie riposte aux agressions israéliennes 
Officiellement, Israël affichait une position de neutralité dans le conflit syrien. Pourtant, divers événements indiquent que l’Etat hébreu investit les théâtres d’opérations.

Une chaîne d’information libanaise a ainsi révélé qu’un drone israélien avait été abattu en territoire syrien. Damas a également annoncé avoir abattu un avion qui bombardait des cibles en territoire syrien, ce qui a été formellement démenti par Israël. 
Tel‑Aviv prétend vouloir lutter contre son ennemi, le Hezbollah libanais, en empêchant des livraisons d’armes 

Avigdor Liberman, ministre de la Défense, a menacé la Syrie de détruire ses protections antiaériennes si son aviation était à nouveau prise pour cible. Le président Bachar el‑Assad a quant à lui affirmé qu’il continuerait à défendre son pays. 

On remarque que les cibles visées ne sont jamais les groupes terroristes islamistes 
Au contraire, ce sont les forces gouvernementales, luttant contre le front al‑Nosra, qui ont été la cible des frappes israéliennes. La Syrie peut compter sur le soutien de la Russie dans cette situation, puisque le ministère des Affaires étrangères a convoqué l’ambassadeur israélien afin de marquer sa désapprobation contre de telles attaques. 

Israël redoute le retour d’un monde multipolaire, dans lequel son allié américain serait concurrencé par la Russie de Vladimir Poutine 

Cela entraînerait assurément une recomposition des forces dans la région. Naguère, Israël bénéficiait grandement de l’exclusivité de la puissance américaine. Mais sa défaite en 2006 contre les forces du Hezbollah, puis le retour de l’Iran sur la scène internationale ont fragilité la puissance israélienne. Sur le plan militaire, le soutien de la Russie aux Syriens, à travers le système de défense antiaérien, met également à mal les forces de Tsahal. 
Le niveau d'exigence baisse au concours de l'ENA aussi 
Le rapport du jury du concours 2016 de l'Ecole nationale d'administration vient d'être rendu public. Le président du jury, l'inspecteur général des finances Thierry Bert, y fait certains aveux sur les coulisses de ce concours. 

Il indique avoir donné des consignes pour ne pas trop pénaliser l'orthographe défaillante 
Les pénalités pour fautes d'orthographe ont été limitées à deux points au maximum. Selon Thierry Bert, l'orthographe a évolué et serait, je cite : « souvent un « marqueur social ». Par conséquent, il faudrait, je cite encore, « Relativiser son importance si l’on veut pratiquer des recrutements innovants ». Il concède néanmoins « qu’une orthographe trop défaillante (ou une syntaxe trop inappropriée) » peut indisposer. 

Ce n'est pas le seul coup de pouce aux candidats qui ne maîtrisent pas la langue et la culture française. 
Lors d'un séminaire, les membres du jury s'étaient vus inculquer les règles de non‑discrimination. Des conseils pratiques leur ont été donnés pour que la notation ne souffre pas, je cite : « De biais » subjectifs (…) pouvant naître au sein du jury du fait, par exemple, des origines sociales ou culturelles des candidats ». 

Thierry Bert confie que cette quasi‑thérapie de groupe du jury a porté ses fruits... 
Les membres du jury ont ainsi évité de privilégier des candidats avec lesquels ils se verraient bien travailler... Ils se sont également interdits de, je cite : « S’agacer de tel ou tel tic de langage qui peut provenir de l’origine sociale ou géographique ». 

Mais le niveau des candidats reçus resterait élevé 
Le président du jury salue la richesse des profils des candidats reçus. Mais il déplore que, lors des oraux, de nombreux candidats peinent à tirer des leçons de leurs expériences, et manquent de connaissances aux épreuves techniques. 

Brèves françaises 
La mosquée de Fréjus sauvée de la démolition par des juges 
Alors que le maire FN David Rachline demandait la destruction du bâtiment, édifié sans permis de construire régulier, la cour d'appel d'Aix‑en‑Provence a hier décidé de son maintien. Les juges ont confirmé que la construction de la mosquée n'avait pas respecté les obligations du plan de protection des risques d'inondation. Mais, curieusement, ils ont estimé qu'il n'était pas nécessaire pour autant de détruire le bâtiment. 

L’association musulmane El‑Fath qui gère la mosquée, son président et l'ancien maire UMP de Fréjus, qui avait accordé les permis de construire, ont été condamnés à des peines de 5 000 à 20 000 € d'amende. Mais ces peines sont moins élevées qu'en première instance ! 

David Rachline a estimé je cite que « La loi doit être la même pour tous. La situation n'est pas régularisable, car la zone est inondable. N'importe quel Fréjusien aurait construit sa maison là, elle aurait été détruite dans le quart d’heure !» fin de citation. 

Emmanuel Macron critiqué pour ses paroles vides lors du débat de TF1 
C’est l’impression que beaucoup ressentent suite au débat organisé par TF1. Macron est d’accord avec tout le monde, il ne veut fâcher personne. C’est peu ou prou une critique reprise à l’identique de gauche à droite de Cambadélis à Accoyer. Sont également mis en avant le fait que le consensualisme de façade du candidat d’« En Marche » cache une absence sidérale de fond de son discours. A moins que ce ne soit une tactique délibérée pour masquer son vrai programme. Par ailleurs, le même Cambadélis note, non sans un certain bon sens que « Quand vous avez Hue d’un côté et Madelin de l’autre, ça va être dur de mettre tout le monde d’accord ». 

Emplois fictifs à l’Assemblée : le ministre de l’Intérieur démissionne 
Hier, le ministre de l’Intérieur a dû quitter ses fonctions à la suite de révélations concernant de possibles emplois fictifs à l’Assemblée nationale. C'est l’émission « Quotidien » animée par Yann Barthès qui est à l’origine des informations. Lundi soir, on y apprenait que Bruno Le Roux avait embauché ses filles comme assistantes parlementaires entre 2009 et 2016, accumulant de multiples CDD. Or il apparaît notamment que certains emplois étaient cumulés à plusieurs périodes avec des stages ou des cours en classe préparatoire. En attendant l’enquête judiciaire, Bruno Le Roux a laissé sa place à Mathias Fekl. 

Une affaire qui replace paradoxalement au centre de l'actualité les emplois de Madame Fillon, d'autant plus que les juges d'instruction ont trouvé de nouveaux griefs à l'égard des Fillon. 
Des hauts fonctionnaires rappellent les ambassadeurs au devoir de réserve 
Dans une tribune publiée dans Le Monde du 9 mars, Thierry Dana, ambassadeur de France au Japon affirmait, je cite, « Mme Le Pen, je refuserai de servir la diplomatie du Front national ». 
Dans une tribune libre publiée dans Valeurs Actuelles, un groupe d'anciens élèves de l'ENA interpelle leur camarade ambassadeur sur le devoir de réserve et la neutralité de l’administration. Les auteurs sont membres des Horaces, dont le porte‑parole est Jean Messiha. 
« C’est l’honneur de la fonction publique d’apporter sa compétence et son sens de l’intérêt général à un gouvernement démocratiquement élu », écrivent‑ils. Puis de souligner la discrétion à observer en cas de désaccord avec le gouvernement en place et de pointer le discrédit porté à l’administration française par ces prises de positions publiques. 
La phrase du jour 
est de Thierry Meyssan 
La création du Decodex n'a pas échappé à l’écrivain fondateur du « Réseau Voltaire ». Thierry Meyssan a déclaré, je cite : « La démocratie est fondée sur ce principe : nous devons accorder la même attention à ce que dit tout citoyen (…). Le Decodex fait exactement l’inverse. Il qualifie a priori un article de juste ou de faux selon son auteur. C’est intellectuellement stupide et profondément antidémocratique. Il ne vous a pas échappé que le Decodex est à la fois lié à l’entente des médias créée par une mystérieuse ONG, First Draft, et à l’état‑major militaire de l’Union européenne ». Fin de citation. Ces propos proviennent d'une entrevue publiée sur le site du Réseau Voltaire, à l'occasion de la publication du livre Sous nos Yeux. Du 11‑septembre à Donald Trump. 
Le chiffre du jour 
c'est moins 50 % 
Donald Trump va réduire de 50 % la participation financière versée par les Etats‑Unis pour le fonctionnement de l’ONU. Cette baisse se ferait au cours des trois prochaines années. Cette décision concrétise la volonté du président américain de réformer cette organisation internationale. L'ONU sert en effet de relais à l'Etat profond américain pour soutenir ses menées bellicistes.

L'annonce du jour 
concerne l'emprise électorale de l'oligarchie 
Ce jeudi se tiendront les Rencontres du Carrefour de l’Horloge sur le thème, L’oligarchie va‑t‑elle confisquer l’élection présidentielle ?». Ivan Blot abordera, le thème suivant « Le peuple peut‑il échapper à l’emprise de l’oligarchie ?», Michel Geoffroy celui de : « Qu’est‑ce que l’oligarchie ?». Henry de Lesquen traitera, quant à lui la question de savoir « Quel est le candidat de l’oligarchie ?». André Posokhow s’interrogera sur « Macron et les médias » et Christian Vanneste apportera une conclusion. Rendez‑vous le jeudi 23 mars de 18 h à 23 h à la Maison de la chimie 28, rue Saint‑Dominique à Paris. 

Le livre du jour 
est poétique 
Thibaud Cassel publie une anthologie poétique chez l'éditeur Pierre Guillaume de Roux. Ce recueil de poèmes européens a été composé pour l'institut « Iliade » pour la longue mémoire européenne. Chaque chapitre illustre un pan de ce que les Européens ont de commun et d'impérissable, de la longue mémoire antique aux paysages immenses et cultivés, de la stature des héros aux femmes européennes. On relèvera par exemple « La mort du loup », d'Alfred de Vigny, que Thibaud Cassel a déclamé de manière vibrante au colloque de l'Iliade samedi dernier. Ce recueil est intitulé Le Chant des Alouettes, car, par son chant, l'alouette augure des événements favorables. Un livre ressourçant qui a sa place dans toute bibliothèque. 

La bonne nouvelle du jour 
est cinématographique 
Le 26 avril prochain sortira dans les salles « La morsure des Dieux », le dernier film de Cheyenne‑Marie Carron. Cette cinéaste indépendante est réalisatrice, entre autres, de l’Apôtre. Dans les magnifiques décors du pays basque, le film traite de la longue agonie du monde paysan, que la mondialisation condamne à disparaître. Il traite aussi du dialogue que prône Cheyenne Carron, catholique fervente, entre les anciennes spiritualités européennes et le christianisme. Comme pour ses précédents films, « La morsure des Dieux » est réalisée avec ses propres ressources financières. 

